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« Qui a déjà marché parmi les étoiles ne cherche plus la paix... »

Mary Brent Whiteside
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Tandew s’étala sur ses coussins de commandement, regardant attentivement la planète qu’ils étaient en train d’approcher grandir en taille jusqu’à presque complètement remplir l’écran de contrôle. Une efficacité discrète régnait sur la passerelle assombrie, seulement rompue par son Pilote qui donnait des instructions aux autres membres de l’équipage de la passerelle. 

Décidant qu’il ne pouvait repousser plus longtemps l’échéance, il saisit son communicateur. « Taland, » dit-il, et attendit. 

Rien. Il essaya à nouveau. « Taland ? »

« Oui. Qu’y a-t-il ? »

Tandew renifla. La voix de son aîné le trahissait. Il avait encore fait la sieste. « Ici Tandew. Nous sommes à présent en orbite autour de la planète que vous vouliez tellement voir. Elle m’a l’air morte. Pourriez-vous nous faire l’amabilité de venir sur la Passerelle et voir par vous-même ? »

Pas de réponse. Tandew se demanda s’il s’était rendormi. Alors qu’il s’apprêtait à répéter le message, il vit Taland faire son apparition sur la passerelle. 

« Alors, Tandew ? Qu’est-ce que c’est que cette histoire de planète morte ? J’ai grandement sous-estimé vos talents si vous parvenez à savoir qu’une planète n’abrite aucune vie dès que vous en atteignez l’orbite. » Taland se retourna avant que Tandew ne puisse répondre et se dirigea droit vers une console. 

« Aïe ! Pourquoi fait-il toujours si sombre ici ? Vous savez que ma vision nocturne n’est plus ce qu’elle était ! »

Tandew regarda l’Ancien avec amusement. Alors comme ça il pouvait encore se déplacer rapidement lorsque quelque chose qui l’intéressait se produisait. Alors qu’il l’observait, Taland abandonna les détecteurs pour se placer directement devant l’écran de contrôle. Il le scruta de très près comme si ses yeux fatigués pouvaient voir quelque chose sur la planète rouge en dessous d’eux que les capteurs du vaisseau avaient raté. 

Tandew le rejoignit. « Nos capteurs ont commencé à étudier cette planète dès que nous sommes entrés dans ce système, » dit-il.

« Bien sûr qu’ils l’ont fait, » répondit Taland, ne quittant pas la planète des yeux. « Mes excuses. Je suis juste un petit peu plus irritable lorsque je viens juste de me réveiller. » Il fit un geste vers l’écran. “Je vois ce que vous voulez dire, cependant. Elle a l’air vraiment morte, n’est-ce pas ? Certaines planètes donnent vraiment cette impression, d’être mortes. »

Tandew resta silencieux alors qu’ils continuaient à fixer l’écran. 

Taland se tourna vers Tandew. « Des signes de... ? »

“Ruines ? », finit Tandew à sa place. « Non. En tout cas pas de ruines de surface. Nous vérifions à présent le sous-sol... »

« Tandew, » appela Pilote. « Il y a une opération minière près du Pôle Sud magnétique, détection de nombreuses formes de vie. » Tandew et Taland réagirent immédiatement, se cognant presque alors que l’un se dirigeait vers les détecteurs, et l’autre vers sa couche de commandement.  

« Pilote, place-nous en orbite polaire, » ordonna Tandew alors qu’il s’affalait sur ses coussins. « Taland, je vais avoir besoin de connaître les capacités de ces créatures dès que possible. Nous voulons éviter d’être détectés pour l’instant. »

Il activa l’intercom. “Section de Contact, il y a une vie intelligente sur la planète. Le niveau de développement est pour l’instant inconnu. Corrélez les données que Pilote vous envoie et faites votre rapport à la passerelle avec vos recommandations. »

Il tourna de nouveau son regard vers l’écran alors que celui-ci s’éteignait. L’excitation montait en lui comme elle ne l’avait plus fait depuis longtemps, mais avec elle venait une bonne dose d’appréhension. Une vie inconnue ! Et ils étaient vivants. Sa race avait déjà découvert des traces d’une telle vie, mais toujours éteinte depuis longtemps, leurs planètes en ruines. Mais cette fois, ils étaient vivants, et il semblait qu’il reviendrait à son vaisseau d’établir le premier contact avec eux.

Que faire à présent ? Il avait gravé la procédure de premier contact dans sa mémoire depuis longtemps maintenant, mais tout ce qui lui venait était un grand blanc. Quelqu’un prononçait son nom. 

« Tandew ? Tandew ? Je suis prêt pour mes recommandations. » C’était Taland. Il remercia le Créateur que Taland, l’esprit scientifique le plus éminent de Restas, soit avec lui pour cette expédition.  

« Quelles sont-elles ? » dit-il, peut-être de manière un peu trop formelle. Il venait de se rappeler que Pilote enregistrerait tout ce qui se dirait sur la passerelle depuis que cette forme de vie avait été détectée. Cela faisait partie de la procédure. 

« Je recommande de ne pas établir le contact pour l’instant. Observation seulement. Abandonnons immédiatement l’orbite, ces êtres ont l’air très avancés et nous devons éviter toute détection jusqu’à ce que nous en sachions plus sur eux, » indiqua Taland. 

Tandew se tourna vers son Pilote. « Trouve-nous un endroit où nous pouvons rester indétectés, mais à bonne distance pour notre navette de reconnaissance. »  
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Curtis Dishinger était assis, agité, sur son siège, regardant par le hublot de la petite navette interplanétaire. Il était le capitaine et propriétaire de son propre vaisseau de transport interstellaire, un vieux de la vieille du voyage spatial qui se sentait normalement autant chez lui dans l’espace que dans sa vraie maison sur Mars. Pour le moment cependant, il aurait vraiment aimé se lever pour dissiper un peu de son énergie nerveuse. Mais les navettes interplanétaires n’offraient pas de gravité artificielle, alors la loi exigeait que les passagers restent attachés dans leur siège. 

Il restait donc simplement assis à regarder par son petit hublot, scrutant ce qui était à la fois leur destination et la source de sa nervosité. Notant qu’ils étaient assez près de la Lune à présent, il s’efforça d’apercevoir leur destination, qui se trouvait en orbite lunaire. 

Tournant son regard vers l’avant de la navette, ses yeux s’attardèrent sur les autres passagers. Il se demanda brièvement s’ils allaient tous à Neilstown, à la surface, ou si certains descendraient comme lui sur l’Ambassadeur. Il se retourna rapidement vers le hublot lorsqu’il sentit la navette tourner légèrement, et l’énorme vaisseau qu’était l’Ambassadeur se dévoila devant lui. 

Dishinger était impressionné malgré lui. Même si l’Ambassadeur était un Vaisseau de type Gardien des Etoiles, à bord d’un desquels il avait servi lorsqu’il était dans l’armée, il était quand même évident qu’il était d’une conception plus avancée. Enfin, se disait-il, c’était bien sûr inévitable, c’était le dernier vaisseau de ce type à être entré en service.

Alors que la navette approchait encore, il put voir une autre différence. Ses yeux repérèrent immédiatement tous les emplacements d’armes. Mais, là où devaient se trouver celles-ci, il n’y avait que des instruments à l’aspect inoffensif. Sûrement des équipements de détection et de communication, pensa-t-il, son visage affichant une grimace. Il secoua lentement la tête. Quel gâchis ! Ce vaisseau aurait pu être le Gardien des Etoiles le plus formidable de la flotte. Mais qu’ont fait ces imbéciles ? Le convertir en une maison volante pour pacifistes ! 

Que lui voulait Hooker au juste, de toute façon ? Et de quel droit ordonnait-il à un citoyen privé, ce qu’il était à présent, de venir le voir sur l’Ambassadeur ? La colère monta encore en lui alors qu’il se posait ces questions pour la centième fois au moins. Une fois encore, il se dit qu’il aurait juste dû ignorer la requête, ou carrément la refuser. Mais, en tant que capitaine et propriétaire d’un vaisseau de transport interstellaire, qui avait besoin non seulement d’une licence, mais peut-être un jour de l’aide et la protection de la Force Spatiale, il savait qu’il n’en avait pas le loisir. Même si le vaisseau que Hooker commandait n’était pas un vaisseau de combat, il était quand même le second officier de plus haut rang de cette Force Spatiale. 

Alors il était là, en route pour rencontrer l’Amiral Hooker, et spéculant sur ce qu’il attendait de lui. Il n’était pas sûr que ce soit l’apesanteur qui causait ce sentiment nauséeux dans son estomac, ou la réponse la plus logique à cette question. Il y a seulement quelques jours, il avait signé un nouveau contrat pour l’acheminement de mineurs et de matériel vers Tau Ceti II pour les Russes. Il avait hésité à signer au début, au vu du salaire modeste et des circonstances mystérieuses dans lesquelles son prédécesseur avait rompu son contrat. Il n’aurait jamais accepté cet accord s’il avait su que cela lui vaudrait d’être harcelé par la Force Spatiale.

Pour se consoler, il pensa de nouveau à comment les Russes envisageaient une colonie là-bas également. Une colonie pour laquelle il aurait les droits de transport exclusifs les cinq premières années. Alors, s’il pouvait surmonter tout ceci, il finirait sûrement très riche.

Les pensées de Dishinger furent interrompues par le léger choc de la navette s’arrimant à l’Ambassadeur. Nous y voilà, pensa-t-il. Alors qu’il détachait sa ceinture et flottait avec précaution vers la sortie, il trouva une consolation dans le fait qu’au moins, à bord de l’Ambassadeur, il y aurait de la gravité artificielle. 

Il détestait l’apesanteur. Elle le faisait se sentir comme l’un de ces astronautes primitifs des enregistrements historiques. Comment ont-ils pu le supporter, ne rien peser pendant des mois ? Pour lui, l’apesanteur était tellement, ... tellement, ... primitive. 
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Trois Restans se trouvaient dans la salle de conférence, et quiconque connaissait l’histoire et les habitudes de cette race pouvait facilement identifier la profession de chacun d’entre eux à la vue de leur posture. Taland, le scientifique vieillissant, étalé sur son dos, regardant le plafond alors qu’il écoutait. Tandew, le Capitaine, était assis, ses pieds repliés sous lui. Sa position n’était pas aussi détendue que celle de Taland, mais certainement pas aussi tendue et formelle que celle de Stalnu. Stalnu était assis, dressé et raide, comme il se devait du représentant du Créateur. C’était lui qui avait pour l’instant la parole.  

“Puis-je vous rappeler, Taland, que même si cette mission est en théorie sous votre commandement, les Autorités Suprêmes m’ont demandé de vous accompagner pour m’assurer que vous ne gaspilliez pas un temps et des ressources précieux. Et, j’ai l’impression que c’est exactement ce que vous faites à ce moment précis ! Nous avons suivi cette maudite planète pendant la moitié de son trajet autour de son soleil. Et pour quoi ? Pour observer un groupe de créatures extraire du minerai de son sol et charger et décharger des vaisseaux ! Vous persistez à parler de déterminer la localisation de leur monde d’origine, et ensuite de s’y rendre. Pourrais-je savoir pourquoi ? Ou pensez-vous réellement que ce sont les êtres supérieurs auxquels vous faites toujours référence dans vos cours et vos enregistrements ? Ceux-là même qui, selon votre théorie, nous ont amenés sur Restas, il y a de cela des millions d’années. »

Taland compta jusqu’à huit avant de commencer à répondre. Pas pour calmer sa colère, mais pour s’assurer que Stalnu avait terminé. On ne pouvait jamais en être sûr. A huit, il tourna sa tête vers lui, mais resta allongé.

« D’accord, Stalnu, voyons si je peux répondre à vos multiples questions-en-une dans l’ordre dans lesquelles elles ont été posées. Oui, j’ai l’intention de me rendre dans leur système d’origine, puisque nous sommes à présent assez sûrs de savoir quelle étoile est la leur. Ou au moins une de leurs colonies importantes. Il y a trois raisons pour lesquelles je pense que nous devons y aller. Tout d’abord, je ne crois pas qu’ils soient ces êtres supérieurs à propos desquels vous dites que je parle tout le temps, mais ils pourraient avoir un lien avec eux. Ou en avoir connaissance. Ensuite, tout échange d’information avec une intelligence extra-terrestre est le rêve de tout scientifique. Ils possèdent sans aucun doute des connaissances que nous n’avons pas, et bien sûr le contraire est aussi vrai. Interagir avec eux mènerait plus rapidement à un élargissement des connaissances pour nos deux races. Laissez-moi vous rappeler que la recherche d’autres formes de vie était la raison principale pour laquelle nous avons commencé à développer les voyages interstellaires. Quant à la troisième raison...”

“Un moment,” interrompit Stalnu.

Les oreilles de Taland s’aplatirent, montrant impatiente et irritation. 

« Quoi ? »

« Il est vrai que la recherche d’autres formes de vie était au départ la priorité de nos explorations. Mais c’était avant de découvrir tant de destruction et de preuves de conflit. La sécurité de Restas est notre souci principal, et nous devons agir avec prudence. Contacter ces êtres n’est pas ce que j’appellerais de la prudence, » déclara Stalnu.

Taland essaya de rester patient. « C’est exact, mais comment pouvez-vous oublier que le but principal de cette mission est la recherche de la connaissance d’intelligences étrangères ? Comme je le disais, ou avais commencé à le dire, la troisième raison est une raison personnelle, Stalnu. Je veux être exposé à leur religion, ou à son absence, quel que soit le cas. Peut-être alors vous rendrez-vous compte de votre de votre étroitesse d’esprit. Je suis presque content que les Autorités Suprêmes nous aient forcés à vous emmener avec nous, rien que pour cette raison. Tout ceci me rappelle que vous semblez avoir mis un point d’honneur à ne pas indiquer clairement ce que vous pensez de cette race. »

La posture de Stalnu était devenue encore plus raide alors qu’il écoutait Taland. « Ce que je pense de cette race ? » Son expression de surprise n’était pas feinte. « Je présume que vous voulez savoir comment ils s’insèrent dans le grand ordre des choses, n’est-ce pas ? Je pense qu’ils n’ont aucune importance. Ma foi en le Créateur ne dépend pas du fait que d’autres êtres existent dans l’univers. Je ne prétends pas comprendre les motifs de mon Créateur, mais seulement avoir foi en lui et son bon jugement. Ce sont vos motivations et votre jugement qui sont en cause ici, Taland, pas ceux du Créateur. »

Tandew était resté silencieux durant l’échange, essayant de paraître neutre. Il voyait qu’il devait à présent intervenir car ils étaient encore en train de transformer une discussion concernant ce qu’ils devraient faire ensuite en dispute. C’était à lui de les arrêter avant qu’ils ne commencent à s’arracher les oreilles. 

« Si je peux me permettre à présent ? dit-il rapidement, parvenant à parler juste avant qu’un autre mot sorte de la bouche déjà ouverte de Taland. 

Il se redressa alors que les deux autres lui laissaient à contrecœur la parole. Cette action avait pour but de leur communiquer qu’il assumait à présent son rôle officiel de Capitaine du vaisseau. Ils ne s’en rendirent pas immédiatement compte, car ils continuaient à se fixer avec animosité.

« Je pense qu’il est clair que vous n’êtes pas d’accord sur la marche à suivre. Avec tout mon respect, Stalnu, je suis d’accord avec Taland, nous devons essayer d’établir le contact avec cette race. Ne pas le faire serait laisser passer une des opportunités les plus grandes de l’histoire de Restas. »

Stalnu tourna immédiatement son regard vers Tandew, qui continua sans hésitation. « J’ai aussi le sentiment, cependant, qu’il ne serait pas sage de se rendre dans leur système d’origine pour le moment. »

Cette fois, c’est Taland qui porta son attention vers lui.

« Je propose que nous établissions le contact avec un de leurs vaisseaux bien en dehors de ce système solaire. De cette manière, ils nous considèreront moins comme une menace pour leur système d’origine ou pour cette colonie minière, qui pourrait être essentielle à leur existence, pour ce que nous en savons. En ce qui vous concerne, Stalnu, laissez-moi vous dire que, même s’ils s’avéraient être la race belliqueuse responsable des si nombreux mondes en ruines que nous avons visités, il n’y a aucune chance qu’ils puissent trouver Restas grâce à nous. Et le vaisseau que nous choisirons de rencontrer sera un vaisseau de ravitaillement non armé, pour ne pas prendre de risque. Si cela vous convient à tous les deux, nous mettrons ce plan à exécution demain. »

Il reprit sa position initiale, notant qu’au moins, maintenant, toute leur attention était portée sur lui, et non plus l’un sur l’autre.
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« Encore combien de temps, Clyde ? » demanda Dishinger à son navigateur.

« Environ dix heures, Capitaine. »

« Bien. » Il se détourna de la station de navigation et se dirigea vers la station de communication.

« Ben, as-tu déjà contacté le commandant russe ? »

« Oui, Capitaine. Je l’ai informé de notre HAP aussitôt que nous sommes passés en vitesse subluminique. Ils semblaient heureux d’avoir de nos nouvelles. J’imagine qu’ils n’ont pas vu de vaisseau de ravitaillement depuis un moment. »

« Ils étaient heureux d’avoir de nous nouvelles ? Qu’ont-ils dit exactement ? Quelque chose qui sortait de l’ordinaire ? Est-ce que tout... semble normal ? »

Ben, qui était aussi le second de Dishinger, se tourna vers son Capitaine. « C’était une transmission de routine, Monsieur. Rien qui ne sorte de l’ordinaire. A quoi pensiez-vous ? » A ce moment, le visage de Ben s’éclaira. « Oh, vous vouliez savoir s’ils avaient mentionné avoir vu une de ces vaisseaux aliens, c’est ça ? Non, ils n’en ont même pas fait mention. »

Dishinger acquiesça, se sentant un peu embarrassé par son incapacité à demander franchement à Ben ce qu’il voulait savoir. 

« Ben, je crois que je vais aller dans ma cabine et m’allonger un peu. Je veux être en forme lorsque je rencontrerai le commandant russe pour la première fois. Appelle-moi dans environ huit heures, d’accord ? »

« A vos ordres, Capitaine. »

Aussitôt qu’il arriva dans sa cabine, il se versa un remontant de la bouteille de Vodka que ses nouveaux employeurs lui avaient offert, et s’allongea sur le lit. « Baisser les lumières, » dit-il, et la pièce s’assombrit immédiatement. Alors qu’il était couché, trop excité pour dormir, il pensa pour la millionième fois à la cause de son anxiété. 

La rencontre avec l’Amiral Hooker avait été courte, mais pas très agréable. « J’espère que vous pouvez comprendre notre position, M. Dishinger, » avait dit l’Amiral. « Nous ne pouvons pas simplement envoyer l’Ambassadeur à chaque endroit où un mineur ou colon quelconque a pensé avoir vu un vaisseau alien, juste pour découvrir que c’était une fausse alerte. Tout ce que nous demandons, c’est qu’après avoir livré votre chargement à Tau Ceti II, vous restiez juste un peu en orbite pour une période d’une semaine standard. Si vous voyez quoi que soit qui sorte de l’ordinaire, tout ce que vous aurez à faire sera de faire un rapport et de nous laisser gérer le reste. Vous serez amplement compensé pour le temps perdu, bien sûr. »

« Et si je refuse ? » demanda Dishinger.

« Nous nous verrions obligés de suspendre votre licence de transport jusqu’à ce que vous changiez d’avis. »

« Je pensais bien que c’est ce que vous diriez. J’imagine que je vais devoir faire ce que vous me demandez pour le moment. Mais laissez-moi vous dire ce que je pense de... »

« Bien, » l’avait interrompu Hooker. « Vous pouvez partir comme prévu. Et encore une chose. Le commandant Blake ici présent vous accompagnera. » Il montra un jeune homme qui était resté dans l’ombre de la pièce. « Cela ne vous pose pas de problème, n’est-ce pas ? Voyez-vous, c’est un observateur spécialement entraîné. Un de nos meilleurs. Eh bien, ce fut un plaisir de vous rencontrer, Capitaine. Bonne chance lors de votre voyage. »

« Merci, mais espérons que je n’en aurai pas besoin. »

« Qu’il aille au diable, ce Hooker, » murmura Dishinger pour lui-même alors que son esprit revenait à l’instant présent. Et ce Blake, où est-ce qu’il avait passé son temps ? Il ne l’avait pas vu deux fois de tout le voyage. 

« Lumières », ordonna-t-il alors qu’il reposait les pieds au sol. La pièce s’illumina immédiatement, et il dut s’arrêter et se frotter les yeux pour les aider à s’adapter.

« Intercom. Ben, s’il te plaît. »

« Ici Ben, Capitaine. Que puis-je faire pour vous ? Je croyais que vous dormiez. »

« Je dors. Enfin, très bientôt, j’espère. Je viens juste de me rappeler quelque chose. Informe le Commandeur Blake de notre arrivée, veux-tu ? Je suppose qu’il est dans sa cabine. »

« Je ne crois pas que ce sera nécessaire, Capitaine. Clyde me dit que Blake lui a fréquemment rendu visite, vérifiant notre position toutes les heures depuis que nous sommes en vitesse subluminique. »

« Vraiment ? » Dishinger réfléchit un moment. « Eh bien informe-le quand même, juste pour que ce soit officiel. »

« A vos ordres, Capitaine. »

« Couper la communication. » Il se rallongea, commença à ordonner l’extinction des lumières, puis s’arrêta. « Oh et puis merde, » s’exclama-t-il alors qu’il se rasseyait. 

« Intercom. Ben, s’il te plait. »

« Oui, Capitaine ? »

« Désolé de t’embêter tout le temps, Ben. Je n’arrive pas à dormir. Je vais à la cabine du Commandant Blake pour un petit moment. Si quoi que ce soit se passe, tu peux me joindre là-bas. »

« Compris, Capitaine. » répondit Ben, sa voix trahissant son étonnement à travers le haut-parleur.

« Couper la communication. » dit Dishinger, se dirigeant vers la porte. 

Il descendit une coursive depuis sa cabine, tourna à gauche et arriva à la cabine occupée par son passager indésirable juste au moment où Blake en franchissait la porte.

« Bonjour, Commandant. »

« Bien le bonjour, Capitaine. »

« Pourrais-je vous parler ? Dans votre cabine ? »

« Bien sûr. Entrez. » Blake s’effaça pour laisser entrer Dishinger. « Alors, que puis-je faire pour vous ? » demanda-t-il, après avoir offert une chaise au Capitaine et s’être lui-même assis. 

« Eh bien, ce n’est rien d’important. Je voulais juste vous informer que notre HAP à Tau Ceti II est d’environ neuf heures. » Il nota la déception qui apparut aussitôt sur le visage de Blake. « Que se passe-t-il ? Je pensais que vous seriez pressé d’arriver ? »

« Oh, bien sûr que je le suis, Capitaine. C’est juste que j’ai cru, alors que je sortais et que je vous ai aperçu, je croyais que vous étiez venu m’annoncer que vous aviez détecté quelque chose. J’imagine que je suis juste un peu trop impatient. »

« Vous plaisantez ! Je dirais que trop impatient n’est pas une bonne description vous concernant. Complètement fou serait plus juste. »

« Fou ? »

« C’est bien ce que j’ai dit. Fou. Vous êtes comme tous ces autres foldingues sur l’Ambassadeur. Que Dieu nous vienne en aide si nous venons vraiment à rencontrer les extra-terrestres. Tous les gens qui sont censés nous représenter lors de cette première rencontre cruciale ne sont pas bien dans leur tête ! » Il commençait vraiment à s’échauffer, laissant sortir toute l’hostilité réprimée, disant tout ce que l’Amiral Hooker ne lui avait pas laissé exprimer. 

« Pourquoi pensez-vous que nous sommes tous fous, au juste, Capitaine ? » demanda Blake, essayant de rester calme malgré une rougeur grandissante sur son visage qui le trahissait.

« Pourquoi ? Parce que vous êtes tous tellement impatients de les rencontrer. Quelle personne saine d’esprit le voudrait ? Vous devez être cinglés ! »

« Oh, je vois. L’Amiral Hooker m’avait averti que vos états de service mentionnaient de fortes tendances xénophobes. Apparemment, les gars du département psy avaient raison. »

« Alors, comme ça, vous avez même consulté mes états de service. Je ne suis pas surpris. Encore une chose que je pourrai retenir contre vous à de notre retour. Le Bureau des Libertés Civiles sera très intéressé par tout cela, j’en suis sûr. »

Blake décida de tenter une approche plus diplomatique. 

« Ecoutez, Capitaine, » dit-il en s’inclinant sur sa chaise et se forçant à prendre une posture non agressive, « nous avons un travail à faire, un travail très important. Ce n’est qu’une question de temps avant que nous ne rencontrions de vrais extra-terrestres doués d’intelligence. Alors nous devons être prêts lorsque le moment viendra. Maintenant, laissez-moi vous demander ceci. Qui préfèreriez-vous voir établir le premier contact avec ces extra-terrestres ? Un mineur ou un colon qui leur tirerait dessus avec son pistolet à particules ? Ou un vaisseau rempli d’experts spécialement entraînés et équipés qui ont passé toute leur carrière à se préparer pour ce premier contact ? »

Dishinger sourit. « Des experts ? Ah ! Je n’ai pas beaucoup confiance en ces soi-disant experts. Ils ont l’air de passer plus de temps à vous dire ce que vous ne pouvez pas faire plutôt que ce que vous pouvez faire. Personnellement, je préfèrerais nous voir utiliser la force, montrer notre puissance dès le départ. Au moins ils commenceront par nous respecter. Et il ne faut pas exclure que ce soit eux qui commencent à tirer les premiers lors de ce premier contact. On sait, avec ce qu’on a trouvé sur Alpha du Centaure, qu’il y a des extra-terrestres puissants et belliqueux dans cette partie même de la galaxie. Vous êtes déjà allés sur Alpha du Centaure, Blake ? »

« Bien sûr. Il n’y a personne, à bord de l’Ambassadeur, qui n’ait pas passé du temps à effectuer des recherches là-bas. Même si c’est une civilisation morte, c’est la seule culture extra-terrestre que nous connaissons et étudions. »

« Oui, bien sûr, » dit Dishinger, avec un soupçon de moquerie dans la voix. « Et ? Quelles ont été vos impressions ? Cela ne vous a pas dérangé, de savoir qu’il y a probablement encore une race qui maîtrise le vol spatial, une race également capable de complètement détruire une civilisation ? »

Blake acquiesça. « Si, cela m’a fait cet effet. Vous avez raison, nous devons être prêts à nous défendre. Mais vous devez aussi vous rendre compte qu’il doit aussi y en avoir des autres, quelque part, en plus de ceux qui ont détruit Alpha du Centaure. Enfin, mon vieux ! Où est votre curiosité ? Pensez simplement à cela, à comment ça se passera lorsque nous rencontrerons pour la première fois un être intelligent venant d’une autre planète. Que pensera-t-il de nous ? Est-ce qu’il aura les mêmes opinions que nous, sa logique sera-t-elle différente ? Ou proche de la nôtre ? Quelle sera sa philosophie de la vie ? Est-ce qu’ils en auront même une ? Et la religion ? Mais le plus important de tout, à quoi ressembleront-ils ? Croyez-moi, je les ai imaginés ressemblant à n’importe quoi, d’une tête de chou à une araignée géante. Et je n’ai aucun doute que lorsque je verrai un extra-terrestre pour la première fois, il ne ressemblera à rien de ce que j’avais imaginé. »

Dishinger resta assis en silence, fixant le jeune officier comme le ferait un psychiatre écoutant les délires d’un fou. Il était sur le point de répondre avec sarcasme lorsque l’intercom sonna. 

« Oui ? » dit Blake avant que Dishinger ne puisse réagir.

« Excusez-moi, Commandant. On m’a informé que je pouvais joindre le Capitaine dans votre cabine. »

« Je suis là. Qu’est-ce qui se passe ? »

« Capitaine, ici Sheets. Je pense que vous devriez venir tout de suite en salle de contrôle. Nos capteurs indiquent que quelque chose nous suit. »

« Quelque chose nous suit ? Comme quoi, Sheets ? Tu ne peux pas être un peu plus précis ? »

« C’est définitivement un vaisseau, monsieur. Un gros vaisseau. Au début, je croyais que c’était un Gardien des Etoiles, mais, comme il s’est rapproché, j’ai pu voir qu’il était même encore plus grand que ça. »

Dishinger regarda vers Blake avec espoir, mais celui-ci secoua la tête. « Non Capitaine, ce ne peut pas être un de nos vaisseaux. Tous les Gardiens des Etoiles ont reçu l’ordre d’éviter ce secteur à cause du vaisseau non identifié qui y a été signalé. »

Dishinger pâlit. « C’est génial. Nous sommes ici sans aucune protection. » Il se tourna vers l’intercom. « Sheets, le Commandant Blake et moi arrivons tout de suite. Fin de communication. »

Il se tourna vers Blake. « Eh bien, je crois que vos désirs vont devenir réalité. »
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“Doucement, Pilote. Nous devrions garder notre position. Nous ne voulons pas qu’ils paniquent. » Tandew était assis sur sa couche de commandement, les yeux et les oreilles dirigés vers l’écran principal. Il était tendu d’anticipation, et ressentait même une légère anxiété. Un coup d’œil rapide autour de lui, lui montra qu’il n’était pas le seul.

« Section armements. Souvenez-vous, pas d’action hostile sans mon ordre exprès. »

Taland, assis à côté de Tandew, se pencha. « Calme-vous, mon ami. Nous avons revu tout cela de nombreuses fois déjà. Chaque section sait ce qu’elle doit faire dans n’importe quelle situation concevable. Vous avez le droit d’être nerveux, mais rappelez-vous que vous êtes le Capitaine. Ne le montrez pas tant. »

Il regarda rapidement Taland, puis de nouveau l’écran de contrôle, considérant ce que Taland lui avait dit. Il hocha ensuite lentement la tête pour marquer son accord.

« Vous avez raison, mais j’essaie déjà de paraître calme. »

« Alors, relaxez-vous, Tandew. Regardez comment vous êtes assis. Nous sommes un peuple détendu, calme et sûr de lui.  Maintenant détendez-vous et votre équipage sera aussi plus calme. »

« Ce que vous dites est vrai. Mais il est aussi vrai qu’aucun Restan n’a rencontré de vaisseau d’une autre race dans l’espace auparavant. Permettez à mon équipage et moi-même d’être un peu tendus. Je préfèrerais que leurs réflexes soient un peu trop précipités plutôt que trop relâchés. » 

« Comme vous le souhaitez, Capitaine. C’est votre vaisseau. »

Tandew grogna et continua à regarder le vaisseau étranger avec fascination. « Qu’en pensez-vous, Taland ? C’est le vaisseau le plus étrange que j’aie jamais vu. Il ne ressemble à rien de plus qu’une boîte. »

« Je l’ai également remarqué. Ils semblent accorder plus d’importance à la fonctionnalité qu’au style. Soyez prudent, cependant. Même s’il semble inoffensif, les portes de la soute pourraient s’ouvrir et il pourrait en sortir n’importe quoi. »

Taland étudia sa console personnelle un moment. « Aucune arme que nous ne puissions détecter. »

« Vous voulez dire rien que nous ne puissions reconnaître comme une arme. »

« Oui, bien sûr. Mais leur niveau technologique semble assez proche du nôtre. De manière extrêmement surprenante, en fait. Alors je pense pouvoir affirmer avec une bonne certitude qu’ils n’ont pas d’armes externes. A part la légère différence de taille et de conception, c’est un vaisseau de transport similaire à ceux que nous avons déjà observés. »

« Si vous avez raison pour l’absence d’armes, cela semble un bon signe, ne croyez-vous pas ? Nous avons déjà vu plusieurs de leurs vaisseaux, allant et venant d’une opération minière qui semble avoir une grande importance. Et jusqu’à présent, aucun ne semblait armé. Et nos éclaireurs n’ont pas pu détecter de défenses autour de la colonie elle-même. Tout ceci semble indiquer une race pacifique. »

Taland était amusé. Un sourire ajouta encore quelques rides sur son visage âgé.

Tandew le remarqua. « J’en conclus que vous n’êtes pas d’accord avec moi. »

« Pas nécessairement. Je ne faisais que réfléchir. L’absence d’armes semble être un bon signe, comme vous le dîtes. Mais permettez-moi de vous rappeler les anciennes légendes de notre race. »

« Qu’y a-t-il avec les anciennes légendes ? »

« Eh bien, comme elles le racontent, avant que nos ancêtres ne construisent nos villes et notre civilisation, ils dormaient dans la nature comme tous les animaux de Resta. »

« Qu’est-ce que cela a à faire avec la situation actuelle ? » Tandew fit un geste vers le vaisseau extra-terrestre sur l’écran alors qu’il parlait. « Je vous ai perdu, vénérable ancien ? Vous n’êtes plus avec moi ? »

« Oh si, je suis toujours bien avec vous, » répondit Taland, de plus en plus amusé. « Ce que je veux dire, c’est que nos ancêtres dormaient en plein air, sans aucune peur. Même maintenant nous pourrions le faire, si nous le souhaitions. Beaucoup le font, de temps en temps. Mais nous ne pouvons le faire que parce que nous n’avons pas d’ennemi naturel. Réfléchissez-y. Toutes les espèces sur Restas ont un ennemi naturel. Mais pas nous. Nous sommes les animaux les plus puissants, aussi bien physiquement qu’intellectuellement. Alors que dire de ces êtres et de leur absence d’arme ? Seuls les animaux les plus puissants se déplacent sans peur, sans avoir besoin d’arme. Peut-être que ceux-ci n’avaient pas non plus d’ennemi naturel sur leur monde. »

« Tandew réfléchit un moment. « Mais ce vaisseau est armé. Cela ne contredit-il pas ce que vous dites ? »

« Nous sommes armés maintenant, car nous savons que nous devons craindre une race capable de détruire des mondes entiers. Mais avant cette découverte, nous explorions à bord de vaisseaux non armés, tout comme celui-ci. »

« Ceci ne peut vouloir dire que deux choses. Qu’ils n’ont pas connaissance de la destruction de tant de races voisines. Ou que ce sont eux les responsables de cette destruction. »

Tandew regarda l’écran. « Pardonnez-moi mon impatience avec vous. Cette fois, votre argument est bien reçu. »

Il tendit la main vers l’intercom. « A toutes les sections, souvenez-vous de vos ordres. Suivez-les à la lettre, ne vous en écartez pas sans mon autorisation. » Il fit une pause, essayant de se calmer. « Section de contact, commencez la transmission au vaisseau étranger. »


	[image: ]
	 	[image: ]


[image: ]

Chapitre Six

[image: ]





L’Amiral Hooker venait juste de reposer son spray de nettoyage dentaire, prêt à se retirer pour la nuit lorsqu’il se rendit compte qu’on tapait avec insistance à la porte de sa cabine.

Qui pouvait oser le déranger si tard, se demanda-t-il, alors qu’il se dirigeait vers la porte.

« Qui est-ce ? »

« L’enseigne Smith, Monsieur. Officier de communications, » lui parvint la réponse étouffée. « J’ai un message urgent, à votre seule attention, de la part du Commandant Blake. »

« Blake ? » A la mention de ce nom, l’allure paresseuse de l’Amiral s’accéléra soudain. En arrivant à la porte, il frappa plus qu’il ne plaça sa paume sur le panneau de contrôle. La porte s’ouvrit, révélant Smith. 

« Ne restez pas planté là, entrez. Quel est le message ? »

Smith entra rapidement et la porte se referma discrètement derrière lui. « Amiral, j’ai un message de priorité de niveau 1 pour vous de la part du Commandant Blake, actuellement assigné et à bord... »

« Oui, oui, je sais tout ça, donnez-moi simplement le message ! »

« Bien, Monsieur, » dit Smith, reculant instinctivement d’un pas à la réaction de l’Amiral.

« Nous sommes suivis par un vaisseau inconnu, dont la présence a été détectée par les capteurs très longue distance deux heures et trente-cinq minutes après notre passage en vitesse subluminique. A l’heure actuelle, ce vaisseau se maintient à une distance de deux milles kilomètres. Il est clair que le vaisseau essaie de communiquer avec nous. Nous n’avons pas répondu, comme l’exige la procédure. Ai recommandé au Capitaine Dishinger de maintenir la position actuelle. Attendons vos instructions et votre arrivée avec impatience. Dépêchez-vous, je vous en prie, le vers est prêt à sauter de l’hameçon, » Smith leva les yeux. « Nous ne sommes pas sûrs de cette dernière ligne, Monsieur, mais c’est comme cela qu’elle a été décodée. »

« J’ai bien peur que vous n’ayez pas fait d’erreur, mon garçon, » répondit Hooker, alors qu’il se dirigeait vers le panneau de communication.

« Le Capitaine Dyer, je vous prie. »

« Ici le Capitaine Dyer, » répondit une voix endormie et plutôt surprise. 

« Capitaine, ici l’Amiral Hooker. Quand le vaisseau peut-il être en route pour Tau Ceti ? »

« En route ? » Dyer sembla soudain totalement réveillé, et la surprise avait disparu à l’annonce de l’identité de son interlocuteur. « Cela nous prendra au moins douze heures, Monsieur. Et c’est le minimum. Puis-je vous demander ce qu’il se passe, Monsieur ? »

« Je brieferai tous les officiers et chefs de département aussitôt que nous serons en route. Mettez le cap sur Tau Ceti II en suivant les routes habituelles des vaisseaux de transport. Et j’attends que nous soyons en route d’ici trois heures. Sinon, ce vaisseau partira sans Capitaine. Fin de communication. »

Hooker se détourna de la console, se saisit de la ceinture de son peignoir, et se dirigea vers son armoire.

« Maudit soit ce Dishinger, » murmura-t-il, « de tous les vaisseaux de transport, il a fallu que ce soit le sien qui établisse le premier contact. « Rat » était probablement le meilleur nom de code pour lui. Si ce fils de... fait tout foirer... »

Il réalisa soudain que l’Enseigne Smith était toujours dans la pièce, attendant des instructions.

« Je n’ai pas de réponse pour le Commandant Blake pour le moment, Enseigne. Merci. J’aurais juste aimé que votre message arrive huit heures plus tard, après une bonne nuit de sommeil. Je crois que c’était la dernière chance de profiter de cela avant un bon moment. »
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« Tandew, réveillez-vous. »

Il se leva en sursaut, ses yeux se focalisant sur Taland pendant un moment avant qu’il ne réalise qui s’adressait à lui.

« Que se passe-t-il ? »

« Vous avez le sommeil sacrément profond. Pendant un moment, j’ai cru que j’allais devoir vous secouer pour obtenir une réponse. »

« Désolé. J’imagine que cela faisait trop longtemps depuis ma dernière sieste. Que s’est-il passé ? Est-ce que le vaisseau extra-terrestre a répondu ? » Il s’assit, prêt à bondir vers le pont si Taland venait à lui dire que quelque chose n’allait pas.

« Oui, cela faisait trop longtemps depuis votre dernière sieste. » répondit Taland alors qu’il se dirigeait vers les coussins pour invités dans un coin des quartiers de Tandew.

Celui-ci attendit patiemment que le vieux scientifique se mette à l’aise. Il y aurait eu une époque pas si lointaine où il aurait perdu patience avec son aîné pour ne pas avoir immédiatement indiqué la raison pour laquelle il l’avait dérangé. Mais durant les dernières semaines, et plus particulièrement les quelques derniers jours, le respect de Tandew pour Taland avait considérablement augmenté. Taland avait, à de nombreuses reprises, montré pourquoi il était le scientifique le plus renommé sur Restas avec ses analyses rapides et ses conseils avisés. Il s’était rendu compte que, même si son corps se mouvait plus lentement que la plupart, son esprit était plus vif que celui de tous ceux que Tandew côtoyait. Même maintenant, alors qu’il arrangeait doucement et méticuleusement les coussins pour les rendre plus confortables, il communiquait de manière non verbale avec lui. Aussi sûrement que s’il prononçait les mots, ses actions indiquaient : « Restez calme, quelque chose s’est produit, mais ce n’est pas urgent pour le moment. » Il se sentit se détendre alors qu’il l’observait.

“Tout d’abord, il n’y a pas eu de réponse à nos tentatives de communication, » dit enfin Taland, alors qu’il ajustait une dernière fois un coussin et s’allongeait, se tournant vers Tandew. « Mais il y a un changement, quelque chose que nous pourrions considérer comme une réponse de leur part. Comme vous le savez, quand ils se sont rendu compte que nous les suivions, ils ont considérablement ralenti. Ils ont maintenant changé de cap, très lentement mais délibérément, jusqu’à ne plus se diriger à présent vers la planète minière, ou même son système. Ils se dirigent à présent de nouveau vers l’espace interstellaire. »

Tout le calme que Tandew avait réussi à s’insuffler disparut d’un coup. « L’espace interstellaire ? Mais vers où ? Vers là d’où ils sont venus ? Vers leur système d’origine ? »

« Non. Il est trop tôt pour dire ou prédire quel sera leur cap, mais à moins qu’ils ne corrigent de nouveau leur route de manière drastique, ils ne retournent pas vers leur planète mère. »

« Allons sur la passerelle, Taland. Je veux vérifier cela par moi-même. »

Taland se leva et suivit Tandew vers la porte, mais non sans un regard réticent vers les coussins confortables qu’il laissait derrière lui.

« Pilote, quel est notre statut actuel ? » demanda Tandew alors qu’il entrait dans le poste de commandement.

« Position relative au vaisseau étranger maintenue comme vous l’avez ordonné, Tandew. Cela demande des efforts, cependant, car ils changent constamment de cap. »

« Pilote, ont-ils encore changé de cap depuis mon départ ? » demanda Taland.

« Non, ils ont maintenu leur course. »

« Pilote, penses-tu que tous ces changements de direction sont un effort pour essayer de nous semer ? Selon toi, qu’est-ce qu’ils essaient de faire ? » Tandew se sentit un petit peu ridicule d’avoir posé la question. Que savait-on, après tout, de ces extra-terrestres, de ce qu’ils pourraient ou ne pourraient pas faire et pourquoi. Ils ne pouvaient qu’espérer que la logique de ces être était similaire à la leur. Autrement, pourquoi même essayer de les contacter ? »

« Tandew, il est très difficile de savoir même ce qu’un membre de notre espèce ferait dans de telles circonstances, suivi par un vaisseau d’origine inconnue, » répondit Pilote, se faisant presque l’écho de ses pensées. 

« Cependant, Taland et moi avons discuté de cela durant votre sommeil. Je pense qu’ils veulent que nous les suivions quelque part. Par exemple, ces dernières minutes, ils ont commencé à accélérer, mais de manière si subtile que c’en est presque imperceptible. De ce que nous avons pu voir lorsque leur vaisseau s’est approché et a quitté la planète minière, je pense pouvoir dire avec une certaine certitude qu’ils sont capables d’une accélération bien plus importante. »

« C’est exactement ce que je crois, » ajouta Taland. « Dites-moi si vous n’êtes pas d’accord, mais supposons que nous soyons à bord d’un vaisseau comme le leur, en mission de routine de ravitaillement d’un avant-poste quelconque, et que nous ayons été suivis par un vaisseau non identifié sophistiqué qui essaye manifestement de communiquer avec nous. Mais notre vaisseau n’a pas les équipements nécessaires pour communiquer, nos ordinateurs étant seulement destinés à la navigation. Que ferions-nous ? Que feriez-vous ? » Il regarda Tandew avec intensité, attendant une réponse.

Tandew lui rendit son regard en silence, puis se retourna et se dirigea lentement vers l’écran de contrôle, qui montrait toujours une image fortement agrandie du vaisseau extra-terrestre. « Pilote, réduis l’éclairage de la passerelle, s’il te plaît, » dit-il. 

Toutes les lumières de la passerelle baissèrent immédiatement, jusqu’à ce que finalement, la seule lumière présente soit celle que l’écran de contrôle lui-même émettait. Clignant des yeux, il fixa un long moment le vaisseau qui s’y affichait, distinguant maintenant des détails plus précis. Il aurait voulu pouvoir lire dans l’esprit des êtres qui s’y trouvaient. Que devait-il faire ? Qu’aurait-il fait à leur place ? Il décida que, s’il avait été à leur place, il aurait essayé de conduire tout vaisseau extra-terrestre tentant de l’approcher vers un lieu où le contact serait établi. Mais il n’était pas et ne pourrait jamais être, à leur place. C’étaient des extra-terrestres ! Il n’avait aucun moyen de connaître leurs motivations. Il ne doutait pas qu’ils souhaitaient que le vaisseau de Tandew les suive, mais vers où ? Un piège ? Il devait considérer cette possibilité. 

Il se retourna pour parler à Taland, mais eut des difficultés à le localiser dans la pièce sombre. « Rétablis les lumières, Pilote. » La pièce fut instantanément illuminée de nouveau, il rejoignit sa couche de commande en quelques grandes enjambées et s’assit au bord. « Taland, quelles sont les chances que ces êtres nous conduisent vers un piège ? »

« Ce serait impossible à prévoir. Nous ne savons pratiquement rien de leurs motivations. »

« Pilote, es-tu d’accord ? Quelles sont les chances, à ton avis ? »

« Je suis d’accord. Il n’est simplement pas possible de ne serait-ce que de le deviner avec les données que nous avons actuellement. »

Tandew s’affala dans sa couche, fermant les yeux. « Très bien alors, voici ce que je pense. D’après moi, le pire qui pourrait arriver soit qu’ils nous conduisent vers un piège. Notre vaisseau subirait alors un assaut direct. Maintenant, même si nous ne sommes pas un vaisseau de combat, nous ne sommes pas non plus sans défenses. Si j’en juge par ce que nous avons vu de leur technologie jusqu’à présent, je dirais que nous sommes incroyablement proches d’être égaux. Je pense que nous pourrions leur offrir une opposition suffisante pour éviter que notre vaisseau soit capturé intact. La position de Restas ne leur serait ainsi pas révélée. Seriez-vous pour l’instant d’accord, Taland ? »

Avant que Taland ne puisse répondre, la voix de Stalnu explosa depuis la porte. « Je suis presque certain que Taland serait d’accord, sachant que ce que vous suggérez est de la pure folie. Ce voyage était insensé depuis le départ, et chaque décision que nous avons prise jusqu’à présent a été insensée. Pourquoi changer maintenant ? »

Tous les yeux se tournèrent vers Stalnu, qui essaya de rendre tous les regards en même temps. Il commença à pénétrer sur la passerelle alors que Taland ouvrait la bouche pour lui asséner une réponse assez vive. 

« Je vais m’occuper de cela, Taland, » dit Tandew, déjà debout et tendant une main vers Taland, son regard fixé sur Stalnu. « Arrêtez-vous tout de suite, Stalnu. Vous n’avez pas accès à cette passerelle, tout comme vous n’êtes pas autorisé à écouter les conversations qui s’y tiennent. Encore un pas et vous serez confiné dans votre cabine ! »

Stalnu avait un pied dans la passerelle, l’autre s’immobilisa en l’air aux paroles de Tandew. Il hésita, puis recula d’un pas. « Ce que vous dites est vrai, Tandew, » dit-il, regardant par la porte, la colère imprégnant tous ses mots. « Normalement en tout cas. Mais les circonstances sont toutes sauf normales, et vos conversations ne sont pas des conversations de routine. En tant que représentant du Créateur, je demande à être autorisé à partager mes opinions avec vous avant que toute décision soit prise. Une décision erronée maintenant pourrait causer la fin de notre race. »

« Nous ne sommes en aucun cas obligés de vous consulter, Stalnu. C’est moi qui commande ce vaisseau, la décision m’appartient exclusivement. Je décide des conseils dont j’ai besoin, et de ceux dont je n’ai pas besoin. J’aurais très bien pu décider de vous consulter avant cette déclaration déplacée à propos du caractère insensé de notre mission. En faisant cela, vous avez complètement sapé votre crédibilité. Il semble que vous ayez un esprit complètement fermé. »

Taland émit un grognement alors qu’il tentait de cacher son amusement. « C’est assez drôle, Tandew, j’avoue ne pas avoir encore rencontré de représentant du Créateur qui soit ouvert d’esprit. » Le regard vif de Tandew le coupa dans son élan. C’était la première fois qu’il voyait Tandew vraiment en colère.

Les yeux de Stalnu ne se détournèrent pas de Tandew. « Je ne vous demande pas de me consulter ! Je l’exige ! Je parle pour le Créateur, et c’est Sa Volonté qui s’exprime à travers moi. Je vous ai entendu consulter cette machine, lui demander son opinion, même ! Quel blasphème ! Vous demandez son opinion à une machine, une « chose », mais vous ne considérez même pas demander quelle serait la volonté du Créateur ! »

« Stalnu, retournez à votre cabine maintenant, où je vous y ferai retourner par la force. »

Stalnu regarda Tandew avec un air de défi.

« Maintenant ! »

Le corps de Stalnu se tendit, et Tandew pouvait voir ses muscles saillir et trembler comme s’il était sur le point de sauter dans la passerelle et sur lui. L’inquiétude que ressentit Tandew ne venait pas de la peur d’une confrontation physique, mais de la peur des implications qu’auraient un combat entre un capitaine de vaisseau et un représentant du Créateur.

« Très bien, Stalnu, si c’est ce que vous voulez, » dit-il, s’asseyant et tendant la main vers le communicateur. 

« D’accord, Tandew, je m’en vais. » Les mots sifflèrent littéralement de sa bouche. « Mais vous le paierez lorsque nous retournerons sur Restas. Ce sera le dernier vaisseau que vous commanderez ! » Stalnu se retourna abruptement et disparut dans le couloir.  



Tandew s’assit silencieusement, regardant le sas où Stalnu s’était tenu, essayant de calmer les battements de son cœur. Cela s’était joué à peu de choses, pensa-t-il. Il allait devoir confiner Stalnu dans sa cabine, s’il voulait éviter une autre confrontation comme celle-là. « Pilote, sécurise la passerelle. »

Immédiatement, de lourdes plaques de métal bloquèrent les quatre accès à la passerelle. « Merci. Je pense ne pas devoir m’excuser pour la manière dont Stalnu a parlé de vous ? »

Sa question n’eut pour réponse que le silence. 

« Merci. A présent, Taland, je vous avais demandé votre avis avant que nous ne soyons interrompus. »

« Je ne pense pas avoir à vous dire ce que je ressens, » répondit doucement Taland. « Ceci est mon rêve qui se réalise. Je suivrais ces extra-terrestres à travers toute la galaxie, si c’était nécessaire, pour pouvoir établir un contact avec eux. »

« Je pensais bien que c’est ce que vous diriez. Stalnu pense m’avoir effrayé en me menaçant avec ce qu’il ferait à notre retour. Il ne se doute pas que je suis déjà plus inquiet que je ne l’ai jamais été, et tout ce qu’il pourrait dire ne pourrait encore qu’augmenter cette inquiétude. »

Il se rassit et observa le vaisseau sur l’écran. « Pilote, suis ce vaisseau. Si ceci a pour but de tester notre peur de l’inconnu, nous ne faillirons pas. »
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Chapitre Huit
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Le Capitaine Dishinger observait attentivement par-dessus l’épaule de son navigateur. « Est-ce qu’ils nous suivent, Sheets ? »

« Oui, Monsieur, ils nous suivent. »

« Très bien. Quelle est notre vitesse actuelle ? »

« Mike Zéro point sept neuf, Monsieur. »

« OK, à présent assure-toi de laisser au moins deux heures de temps entre le moment où tu mettras le cap vers Alpha du Centaure et le moment où nous atteindrons Mike One. Je veux que ces extra-terrestres n’aient aucun doute dans leur esprit quant à notre destination finale lorsque nous entrerons dans l’hyper-espace. Sinon nous pourrions les perdre, compris ? »

« Oui, Capitaine, sans problème. A notre rythme d’accélération actuel, il y aura au moins un délai de trois heures entre notre dernier changement de cap et le moment où nous atteindrons la vitesse Mike. »

Dishinger approuva de la tête et félicita Sheets d’une tape dans le dos. Il se dirigea vers le poste de Ben.

Ben avait observé l’échange, et regardait son Capitaine approcher. 

« Ben, j’ai pré-enregistré un message que je veux envoyer vers Alpha du Centaure juste avant que nous n’entrions dans l’hyper-espace, puis encore une fois dès que nous repasserons en vitesse subluminique de l’autre côté. Compris ? »

« Compris. »

Alors que Dishinger souriait et commençait à se retourner, Ben hésita, puis se décida. « Capitaine ? »

Dishinger se retourna. “Oui, Ben ? »

« Excusez-moi, Monsieur, mais si je peux me permettre, que se passe-t-il ? »

Le sourire de Dishinger disparut. « Puisque tu le demandes, non, tu ne peux pas te permettre, » dit-il, puis se reprit. Son sourire réapparut, mais semblait forcé à présent. « Désolé, Ben. Ce que je voulais dire, c’est que je ne sais vraiment pas non plus.Je ne fais que suivre les ordres du Commandant Blake. C’est d’ailleurs son message que tu envoies, pas le mien. » Il se retourna de nouveau et reprit son chemin, puis ajouta par-dessus son épaule, « C’est vraiment un type bizarre. »

Ben aurait voulu poser une autre question, mais Dishinger avait déjà quitté la salle de contrôle.

Il regarda vers Sheets, effectuant fiévreusement des calculs et conversant avec les systèmes du vaisseau par l’intermédiaire de ses écouteurs. Il se souvint avoir regardé le visage de Dishinger alors qu’il se tenait derrière Sheets, et de l’expression sombre, presque sinistre qu’arborait son visage. Bien sûr, n’importe qui aurait un air sinistre à la lumière verte de la salle de contrôle, mais il y avait autre chose, quelque chose qu’il n’arrivait pas à expliquer. Il connaissait très bien les sentiments que le capitaine nourrissait envers les extra-terrestres. Son opinion, qu’il n’hésitait pas à exprimer, était qu’il fallait éviter le premier contact, ou, que si le contact ne pouvait être évité, il fallait tirer d’abord et discuter avec les épaves ensuite. Il avait été éberlué lorsque, malgré la présence du Commandant Blake, Dishinger ne s’était pas enfui à vitesse maximale à la vue du vaisseau non identifié.

« Sheets ? »

Le jeune navigateur tourna la tête dans la direction de Ben, fit un geste de la main pour signifier à Ben de patienter un moment. Il termina à son clavier, puis se recula et enleva son casque. « Je ne voulais pas m’interrompre au milieu de cette vérification de cap, » expliqua-t-il.

« Pas de problème. Euh, je me demandais... » hésita Ben, ne sachant pas exactement ce qu’il voulait demander à Sheets à propos du Capitaine, ou comment. Les sourcils de Sheets se soulevèrent, il attendait la suite. Ben se lança donc.

« Eh bien, je me demandais, tu ne trouves pas que le 
Capitaine se comporte d’une manière une peu... Tu sais... Un peu bizarre ? »
« Bizarre ? Oui, je trouvais aussi, en tout cas à l’aller. Et puis ces aliens se sont montrés. J’ai vraiment pensé qu’il allait craquer. Mais il semble complètement arriver à se contrôler. Je pense que c’est parce que nous nous dirigeons maintenant vers l’Ambassadeur, plutôt que d’essayer d’établir le premier contact nous-même. Je dois dire que j’en suis bien soulagé, et je pense que lui aussi. »

« Mais, nous allons vers Alpha, pas vers la Terre. Selon le Commandant Blake, L’Ambassadeur se trouvait en orbite lunaire lorsque nous sommes partis. »

« Il va sûrement nous rejoindre à Alpha. Je suis sûr qu’ils ne veulent pas que le premier contact se fasse dans le système solaire. »

« Nous n’avons reçu aucune transmission dans ce sens. Ça me parait bizarre. Il y a quelque chose qui cloche. »

L’expression de Sheets et le ton de sa voix se refroidirent. « Qu’est-ce que tu insinues, Ben ? Pourquoi es-tu si méfiant ? »

Ben avait craint que la conversation ne prenne ce tournant. Il décida de ne pas pousser plus loin. « Tu as raison, n’en parlons plus. Ce n’est probablement rien, j’avais juste l’impression que quelque chose ne tournait pas rond. Ce vaisseau alien nous met tous sur les nerfs. »

Sheets ne répondit pas, il continua simplement à le fixer. L’ordinateur émit alors un signal requérant son attention, il hocha la tête et remit ses écouteurs.

Ben se retourna vers sa console, remerciant en silence l’ordinateur pour son interruption qui tombait à pic. Il récapitula intérieurement ce qui le dérangeait. Il n’osait pas en parler à Sheets, mais il avait l’impression que Dishinger était en train d’entraîner le vaisseau alien dans un piège. Alpha du Centaure était la colonie Terrienne la mieux défendue. Il s’y trouvait toujours au moins deux Gardiens des Etoiles en patrouille. Et voilà qu’ils étaient en train de conduire le vaisseau extra-terrestre vers ce système. « J’espère que tu ne te trompes pas, Sheets, » se murmura-t-il à lui-même, « j’espère que l’Ambassadeur nous y attend. »


Dishinger entra dans la cabine de Blake. Celui-ci ne partageait pas sa bonne humeur. 

« Je ne sais pas quel est votre plan, Dishinger, mais vous feriez mieux de prier pour qu’il ne fonctionne pas ! »

« Mais c’est que l’on serait de mauvaise humeur aujourd’hui. Vous feriez mieux de faire attention à ce que vous dites, ou j’augmente le dosage jusqu’à vous perdiez complètement conscience. Ce n’est pas ce que vous voulez, n’est-ce pas ? Plus la dose est forte, plus les chances de paralysie permanente augmentent. »

Il se pencha vers Blake et vérifia son pouls.

« Quoi qu’il m’arrive, vous finirez votre vie à pourrir sur Ganymède pour ça. »

Dishinger se redressa. « Vous feriez mieux de vous calmer. Votre pouls s’emballe. Ne vous inquiétez pas pour moi, je serai un héros quand tout ceci sera fini. »

Blake sembla faire un effort pour se calmer. « Peut-être serez-vous un héros. Je suis sûr que vous faites ce que vous croyez être pour le mieux. Mais il n’est pas nécessaire de me laisser comme cela. Donnez-moi l’antidote, que je puisse vous aider. Quel est votre plan ? »

Dishinger rit. « Vous me prenez vraiment pour un imbécile. » Il redevint sérieux. Je vais quand même vous le dire, pas parce que je suis assez fou pour imaginer que vous puissiez m’aider, mais juste pour que vous ne vous rendiez pas cinglé à essayer d’imaginer ce qui se passe. Un héros ne rendrait pas quelqu’un cinglé exprès, n’est-ce pas ? Même si nous ne sommes pas d’accord, je ne me pardonnerais pas que vous deveniez fou. »

Il se tourna et s’assit sur une chaise qui faisait face à Blake, qui était étendu, impuissant, sur sa couchette. « Nous nous rendons à Alpha du Centaure, avec le vaisseau alien aux fesses, qui nous suit comme un bon petit toutou. » Il fit une pause pour que l’information fasse son chemin. 

« Mais l’Ambassadeur... » La protestation de Blake ne faisait que souligner l’évidence. 

« Exactement. Maintenant, nous savons tous les deux qu’il y a toujours au moins deux Gardiens des Etoiles à Alpha. Voyons, voyons... » dit-il alors qu’il jetait un coup d’œil à sa montre, « nous devrions avoir atteint Mike Un à présent. Un message a été envoyé au préalable au Commandement de la Défense d’Alpha juste avant que nous n’atteignions la vitesse de la lumière. Pour le dire simplement, il indiquait que nous fuyions un vaisseau extra-terrestre hostile qui avait ouvert le feu sur nous. Le message sera répété lorsque nous repasserons en vitesse subluminique, juste au cas où. Mais je ne crois pas qu’il sera nécessaire de la répéter, parce qu’il indiquait également les coordonnées auxquelles nous réintègrerions l’espace normal. Je suis assez certain que les Gardiens des Etoiles nous y attendrons et pulvériserons ce vaisseau alien en un million de météores aussitôt qu’il apparaîtra. »

Le regard horrifié de Blake en disait long.

« Plus personne ne peut rien faire, à présent. L’Ambassadeur est dans l’hyperespace et ne peut communiquer avant d’atteindre Tau Ceti. A ce moment-là, il sera trop tard. »

« Et pour cela, vous pensez qu’on vous considèrera comme un héros ? » dit Blake, son visage déformé par la haine. « Vous ne voyez pas que l’Histoire se souviendra de vous comme de celui qui a déclenché la première guerre interstellaire ! Enfin, ça, ce sera si nous gagnons et que nous sommes encore capable d’écrire notre histoire. »

« Il n’y aura pas de guerre, Blake. Les extra-terrestres croiront que l’une de leurs missions n’est pas revenue. Comment pourront-ils découvrir notre existence si leur vaisseau ne revient pas ? Alors comment pourrait-il y avoir une guerre ? Ce que je fais, c’est pour m’assurer qu’il n’y ait pas de guerre, pas pour en démarrer une. Peut-être avez-vous raison, peut-être que ce que j’ai fait ne sera pas apprécié à sa juste valeur. Je finirai probablement en colonie pénitentiaire. Mais au moins j’aurai la satisfaction de passer le reste de ma vie en sachant que j’ai fait ce que je pensais être juste. Bien peu ont cette satisfaction. »

Il s’abaissa et augmenta le dosage de la perfusion
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